
les personnels de la SDPPE et surtout des secteurs ASE et CRIP, ont montré leur
détermination à lutter contre les mauvaises conditions de travail et d'accompagnement.
Une 1ere étape de mobilisation s'est concrétisée le 2 juin avec de nombreux grévistes et
un soutien large! 
les 2 audiences avec la SDPPE et Mme Merzi, nouvelle élue, ont permis d'exprimer nos
revendications et l'unité des collègues. Les 1eres avancées obtenues : maintien du poste
d'accueil a l'ASE 6-14 et 7-15-16 et du poste de secrétaire a l'ASE 5-13! Mais c'est loin
d'être suffisant ! 

 RENDEZ-VOUS DU 30 JUIN : 
﻿POUR L'ASE :

- 9H devant la Fabrique des Solidarités pour un comité d'accueil du 1er
Comité de suivi des IP (8 rue de la Banque, Paris 2eme) 
Puis
- 10h30 en AG. ASE pour faire le point et prévoir les suites (salle 3203 au 5 boulevard
Diderot, 12eme)
 

﻿Pour tout le social
Et parce que partout LE SOCIAL CRAQUE ! Regroupons-nous avec les
salariés du Samusocial de Paris en grève depuis le 23 juin, ceux de
France Travail, et bien d'autres !! 
- 14H00 Conférence de presse et Manifestation (départ du siège du Samusocial 15
rue JB Berlier, Paris 13) 

la direction doit accéder à nos revendications !
C'est nous qui travaillons, c'est nous qui
savons de quoi nous avons besoin ! 
alors continuons à nous mobiliser ensemble et
appelons à élargir le mouvement !

On veut des postes en plus, des moyens pour bien
accompagner les enfants, la catégorie B pour les
personnels sur des missions de B, un plafond
maximal de situations par agents et des locaux
adaptés. ! 

en grève le 30 juin !en grève le 30 juin !en grève le 30 juin !

syndicat-cgt-dsol@paris.fr
syndicat.supapfsu@paris.fr

L’ASE en colère,

Maintenons la pression :Maintenons la pression :Maintenons la pression :
y’en a marre de la galère !

Contactez-nous !



La réforme des IP ne peut pas se faire
dans ces conditions ! Ces décisions
sont prises sans nous mais nous
affirmons avoir notre mot à dire : c’est
nous qui travaillons, c’est nous qui
savons !
SANS NOUS RIEN NE TOURNE...
À NOUS DE POSER NOS CONDITIONS !

L’absence de réponse satisfaisante sur
les promotions des gestionnaires en
catégorie C alors que leur poste est
revalorisé en B depuis 2 ans et que leur
charge de travail ne cesse d’augmenter.
Même constat pour les secrétaires en
catégories C alors qu’elles ont les mêmes
missions que leurs collègues B. La direction
botte en touche et conseille de passer les
concours. Ils se sont engagés à recevoir
individuellement les collègues qui le
souhaitent, ce qui était déjà l’engagement
du protocole d’attractivité qui date de 2
ans déjà ! Nous exigeons une promotion
pour l’ensemble des collègues concernés.
Un collectif se forme pour obtenir cette
avancée, n’hésitez pas à nous rejoindre.

Le cumul d’une charge de travail qui ne tient plus,
sur l’ensemble des corps de métier, et la prévision
d’une augmentation encore plus importante avec la
réforme des IP : des collègues épuisés et des
missions de protection de l’enfance non réalisables.
Certains locaux qui ne sont pas adaptés pour
accueillir d’autres collègues, comme à l’ASE 18.
Un document de point d’étape de la réforme à été
transmis ce 2 juin qui prétend répondre aux
inquiétudes des agents. Ce document parle de files
actives de 20 mesures d’enfants confiés et 5
évaluations à mener en même temps par
travailleur social (50 IP par an minimum),
contrairement à d’autres chiffres qui ont été
annoncés dans certains secteurs, tout en précisant
qu’aucun plafond maximal n’est prévu. Pour les
gestionnaires, le temps de travail consacré à
chaque IP est évalué à 2h par IP, ce qui est sous-
estimé par rapport aux retours des services qui
l’appliquent actuellement. Aucune précision n’est
faite sur la manière dont ces calculs sont réalisés.
On nous parle de chiffres mais nous parlons de
personnes. Le temps passé auprès des enfants,
l’accompagnement dont les familles ont besoin peut-
il se quantifier de cette manière ? Une évaluation
d’IP est une mission délicate qui requiert
observation, analyse et finesse, impossible à mener
de manière satisfaisante tel que cela nous est
annoncé aujourd’hui.L’absence de postes de psychologues

en plus, la sous-estimation du nombre
de postes de CSE, de TS et de
gestionnaires… et toujours pas de
personnels d’accueil dans les secteurs
non pourvus.

Les problèmes matériels qui
pourrissent le quotidien, notamment de
dysfonctionnements chroniques des
logiciels tels que SOLIS, avec une
prévision d’utilisation d’un autre logiciel
pour les IP, mais aussi les pénuries
de feuilles, de stylo, etc.

LE 30 JUIN :

Il reste encore beaucoup de colère sur :Il reste encore beaucoup de colère sur :Il reste encore beaucoup de colère sur :

Jour du 1  comité de suivi
de la réforme des IP !

er

TOUTES ET TOUS EN GRÈVE !
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